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RÈSOLVS  ET  ACCORDEZ 
àNerac,  en  la  Conférence  de  la  Royne 
n^erc  du  Roy,  alfiftee d aucuns  Princes 
Sc  Seigneurs  du  Confeil  priuéduRoy  : 
auecleRoy  deNauarre  aulîî  alïifté  d’au- 
tres Seigneurs 6c gentils  hommes,  Sc des 
députez  de  ceux  de  la  Religion  préten- 
due réformée. 


A PARIS, 


ParFederic  Morel,  Imprimeur 
ordinaire  du  Roy. 
1581. 
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ZES  ARTICLES  DE  LA 
Conférence  faicte  a 
Nerdc  par  U Roync  Mere  du  Roy  , duec  le 
Roy  de  Nduarre  ^ les  député':^  de  U Reli-> 
gton  pretenduë  réformée* 


O V R.  faciliter  Texecu- 
non  de  l’Ediâ:  dernier  de 
Pacification,  fait  au  mois 
de  Septembre,  mil  cinq 
cens  foixante-dixfept,  &c 
efclaircir  &:refouldreles 
difficultéz  qui  font  inxeruenuès , Sc  qui 
pourroiêtencores  retarder  le  bien  ^eifeft 
d’iceluy  Edift,  a efté  fur  larcquefte,  Sup- 
plication &:  Articles  prelentez  par  ceux  de 
la  Religion  prétendue  réformée , refolu  ôc 
arreftê  ce  qui  fenfuk,cnlaCôference  tenue 
àNerac  en  ce  prefent  mois  de  Feiirier,  mil 
cinq  cens  foixante  dixneuf,  entre  la  Royne 
mere  du  Roy,  afïîftee  d*aucuns  Princes 
& Seigneurs  du  Confeii  priué  du  P^oy  : 8c 
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le  Roy  de  Nauarre  auflî  affifté  du  député  de 
moufejgneur  le  Prince  de  Coudé,  Sei^ 
gneurs  6c  gentils-hommes,  6c  des  députez 
de  ceulx  delà  Religion  prétendue  refor- 
mée. 

Article  I. 

Q3E  les  haults  lujfticiers  on  çeuk  qui 
tiennent  plein  fiefde  Haubert,  foie  en  pro- 
priété ou  vfu~fruîd,en  tout, par  moiftié  ou 
tiers,  pourront  faire  continuer  lexcrcice 
de  la  Religion  prétendue  réformée  es  lieux 
par  eulx.nômezpour  leurs  principaux  do- 
miciles , encores  qu’ils  en  foicnt  abfeuts  SC 
leurs  femmes,  pourucu  quVnc  partie  de 
leur  famille  demeure  audit  lieu  : 6c  enco- 
res que  le  droift  de  luftice  ou  plein  fief  dq 
Haubert  foit  controuerfe,  neatmoins  Tex- 
ercice  de  L'édite  Ps.cligion  y fera  côtinué, 
pourueuquelesdeflufditsfoicnt  en  pofleC- 
fion  aâuelle  de  ladite  luftice.  Et  pour  le 
regard  de  Texercice  public  de  ladite  Reli- 
gion prétendue  reformee,  es  lieux  ordon- 
nez par  le  Roy,fiquclquVn  defdits  lieux  fe 
trouue  incommode,  prefentant  requefte 
au  Roy  à ces  fins  pour  le  transférer  ailleurs, 
leur  fera  pourueu  fuffifamment,  pâleur 
commodité  par  fa  Maicfté. 
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II. 

Q^e  fuiuant  certaines  lettres  patentes 
du  Roy  données  à Paris  lexiij  Nouembre, 
M.  D.  Lxxvii.  conformément  à larticlc  xj. 
de  ce  qui  fut  arrefté8<:  figné  à Bergerac  le 
xvij.  Septembre  audit  an  m.  d.lxxvii.  qui 
par  inaduertance  auroit  efléobmis  enfE- 
did  dernier  de  Pacification  : eft  permis  à 
cculx  de  ladite  Religion  prétendue  refor- 
mée pouuoir  acheter, faire  édifier  Sccon- 
flruire  des  lieux  pour  faire  ledit  exercice  de 
Religion  aux  faux  bourgs  des  villes , ou  es 
bourgs  ôc  villages  qui  leur  font  ou  feront 
ordonnez  en  chacun  Bailliage, Scnefchaul- 
cee  ou  gouuernement , Sc  aux  lieux  où  l’ex- 
crcice  de  ladite  Religion  leurefl:  permis  par 
TEdiét.  Et  ceulx  qui  fe  trouuerontaufdits 
lieux  auoir  ellépareulx  édifiez,  leur  feront 
rendus  en  tel  eftatqu  ils  font.  ^ 

HT. 

Est  permis  à ceulx  de  ladite  Religion 
prétendue  reformee , euxaflTcmblerpar  de- 
uant  le  luge  Royal , ôcpar  fon  audoritc, 
égaler,  6c  leuer  fur  eux  telle  fomme  de  de- 
niers qu  il  fera  arbitre  eftrc  necelfaire  pour 
cftre  employée  pour  l’entretenement  de 
ceux  qui  ont  charge  pour  lexercice  de 
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leurdite  Religion,  dont  on  baillera Teftat 
audit  luge  Royal,  pour  iceluy  garder. 

Il  II. 

Q^e  fuiuant  le  xx.  article  dudiflt  Edid 
de  Pacification,  il  fera  promptement  par 
les  luges  &c  magiftrats  des  villes  pourueu 
de  lieu  commode  pour  enterrer  les  corps 
des  morts  de  ceux  de  ladite  Religion  pre- 
, tendue  reformee.  Et  font  faiftes dcfenfes 
autant  aufdits  officiers  que  autres,  de  rien 
exiger  pour  la  côduite  defdits  corps  morts^ 
fur  peine  de  concuflion. 

V. 

E T pour  obuier  à tous  differéts  qui  pour- 
roient  fuiuenir  entre  les  Courts  de  Parle- 
ment & les  Chambres  d’icelles  Courts  or - 
dônees  par  iceluy  Edi6l:,le  Roy  fera  au  plus 
îoft  vn  bon  ^ ample  reiglemët  entre  Icfdi- 
tes  Courts  de  Parlement  8^  lefdites  Cham- 
bres : & tel,  que  ceux  de  ladite  Religiô  pré- 
tendue reformee  iouirôt  entièrement  du- 
dit Ediftifera  promptement  palTéoutreà 
reftablilTement  de  la  Chambre  de  Langue- 
doc,fuiuant  iceluy  Edid.Mais  fil  fe  voit  cy 
apres  que  le  nombre  des  luges  n’y  foit  fuffi- 
fant  pour  l’affluence  des  caufes , prefentans 
Icfdits  de  la  Religion  requeftc  à fa  Maieflé, 
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leur  fera  pourueu  fuffifamment.  Pour  le  re- 
gard des  gens  du  Roy  feront  fuiuis  les  arti- 
cles lecrecs  de  lan  m.  d.  lxxvii,  tant 
pourle  regard  de  la  Chambre  de  Langue- 
doc,que  de  celle  de  Guyenne,  Neantmoins 
lefdifs  gens  du  Roy  en  ceRe  charge  feront 
continuez,  fanspouuoireftre  reuocquez, 
Rnon  és  cas  de  1 ordônance:  combien  qu  ils 
portent  tiltre  de  fubftituts  d’Aduocats  & 
Procureurs  generaulx  efdides  Courts  de 
Parlement.  Les  commis  des  Greffiers  ciui{ 
& criminel eldices  Chambres,  exerceront 
leurs  charges  parcommiffion  du  Roy;&: 
feront  appeliez  Commis  aux  greffes  ciuil  &' 
criminel.  Etpartant  ne  pourront  eftrede- 
ftituez,  ny  rcuocquez  par  lefdits  Greffiers 
des  Parlemens  : toutefois  feront  tenus  ren- 
drel  emolumêt  dcfdits  greffes  aufdits  Gref 
fiers  : l^quels  Commis  feront*  falaricz  par 
leldits  Greffiers,  félon  qu’il  fera  aduifé  & ar- 
bitre par  lefdites  Chambres.  Et  quant  aux 
fiuiffiers,  outre  ceux  qui  feront  pris  efdits 
1 arlemens,  lefquels  feront  Catholiques,  en 
fera  crige  de  nouueau  deux  en  chacune 

chambre,  qui  feront  de  la  dite  Religion.  Et 
feront  tous  lefdits  huiffiers  reiglez  parlef- 
clices  Chambres, tant  en  l’exercice  & depar- 
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tement  de  leurs  charges  jque  es  emolumens 
quils  deurontprendre.Serontauflîés  vil- 
les, où  lefdites  chambres  ferôc  erigees,deux 
offices  de  fergens , pour  eftre  tenus  par  per- 
fonnes  de  ladite  Religion.  Et  quât  aux  Pro- 
cureurs , eft  permis  aux  Procureurs  defdits 
Parlemês  d aller  poftuler  efdites  chambres. 
Et  en  cas  que  le  nombre  ne  fuft  fuffifant , en 
fera  érigé  parle  Roy  ,&pourueugratuite- 
, ment  à la  nomination  defdites  chambres, 
tel  nombre  qu’elles  aduiferont  , pourueu 
qu’il  n’excede  dix  : 8c  dont  elles  enuoyront 
le  roole,  fur  lequel  feront  faidles  & feellees 
les  prouifions.  Les  expeditiôs  de  Chancel- 
lerie defdites  chambres  fe  feront  en  prefen- 
ce  de  deux  Confeillers  d’icelles  chambres, 
dontl’vn  fera  Catholique  8c  l’autre  de  ladi- 
te Religion  prétendue  réformée:  en  labfen- 
ce  d’vn  des  Maiftres  des  Requeftes  de  l’ho- 
llcl  du  Royjl’vn  des  Notaires  8c  Secrétaires 
defdites  Courts  de  Parlement  fera  reiîden- 
ce  es  lieux  defdites  chambres , ou  bien  vn 
des  Secrétaires  ordinaires  de  la  Chancelle- 
rie, pour  ligner  les  expéditions  de  ladite 
Chancellerie.Et  a efté  arrefl:é,quela  Cham- 
bre de  Languedoc  fera  eftablie  en  la  ville 
de  rifle  en  Albigeois. 

Qjvanx 
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V I. 

Qva  NT  aux  Arrefts  donnez  es  Courts 
de  Parlement  J depuis  ledit  Edid,efquels 
les  parties  n ont  procédé  volontairement  : 
c’elt  à dire,  ont  allégué  ôcpropofé  fins  dé- 
clinatoires, ou  qui  ont  efté  donnez  par  dc- 
fault,  tant  en  matière  ciuile  que  criminelle , 
nonobftant  Icfquelles  ont  efté  contraints 
de  pafTer  oultrc,  ils  feront  cenfez  ôc  reputez 
comme  ceulxquionc  efté  donnez  au  par- 
auant  TEdiét,  de  reuoquez  par  içeluy.  Le 
fcmblable  efl  ordonné  pour  les  iugemens 
prefidiaux  donnez  depuis  rEdiâ:,&:  pour 
les  cas  abolis  par  iceluy  Edid,  6c  par  la  pre- 
fente  Conférence . Et  pour  le  regard  des 
Arrcfls  donnez  contre  ceulx  de  ladite  Re- 
ligion prétendue  réformée , qui  ont  procé- 
dé volontairement  , 6cfansauoirpropofé 
fins  déclinatoires , iceulx  Arrcfls  demeure- 
ront : 6c  neantmoins  fans  preiudicedc  fe- 
xecution  d’iceux  fe pourront , fi  bon  leur 
femble^pouruoirparrequefleciuile  deuâc 
lefdites  chambres.  Et  iufques  à ce  que  lefdi- 
tes  chambres  6c  châcelleries  d’icelies  foient 
cflablies, les  appellations  verbales, ou  par 
efeript,  interiettees  par  ceux  de  ladite  Reli- 
gion deuantles  luges.  Greffiers  ou  commis 
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exécuteurs  des  Arrefts  Sc  lugemens , aurot 
pareil  efFedl:  que  fi  elles  çftoiêt  releuees  par 
lettres  royaux.  Et  pour  lesprocez  non  en- 
cores  iugez^pendants  efdites  courts  de  Par- 
lementjde  la  qualité  fufditejferôt  renuoyez, 
en  quelque  eftat  qu’ils  foient,  efdites  cham- 
bres du  reffort  ^ fi  l’vne  des  parties  le  re- 
quiert^ fuiuant  l’Ediâ:, dedans  quatre  mois 
CS  prouinccsoùles  Châbres  font  eftablies , 
apres  l’enregiftrement  de  ces  prefens  Arti- 
cles: 8c pour  les  autres  prouinces  où  elles 
ne  font  encores  eftablies,  quatre  mois  apres 
reftabliflemêt  d’icelles,  deuers  les  Greffiers 
defdites  courts  de  Parlement , 8c  ce  pour  le 
regard  des  procez  qui  fôt  inftruits  8cprefts 
àiuger.  Et  quant  à ceux  qui  font  difconti- 
nuez,  8c  ne  font  en  efl;at  de  iuger , lefdits  de 
, la  Religion  feront  tenus  faire  ladite  décla- 
ration à la  première  intimation  & fignifica- 
tion  qui  leur  fera  faide  delà  pourfuitte,  8C 
ledit  temps  paffé  ne  feront  plus  receus  à re- 
quérir lefdits  renuoys.  Et  quant  aux  procez 
euocquez  tant  es  courts  de  Parlemêt, grand 
Confeil,  que  ailleurs,  en  cottant  particulie- 
remêt  par  lefdits  de  la  Religion  lefdits  pro- 
cez, leur  fera  pourueu. 


Est 
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VII. 

Est  inhibé,  attendant rinftallation det 
dites  Châbres,& défendu  à toutes  Courts 
fouueraines,  Vautres  de  ce  Royaume,  de 
cognoiftre  & iuger  les  procez  ciuils  ôc  cri- 
minels defdits  de  la  Religion , & autres  qui 
ontfiiiuy  leur  party,  dont  par  ledit  dernier 
Edid  de  paix  eft  attribué  la  cognoiflance 
aufdites  Chambres.  Seront  aulïi  reïterees 
les  defenfes contenues  en  lardclexxvj  du- 
dit Edid  de  Pacification,  pour  le  regard  de 
la  cognoiflance  du  faid  des  troubles  iuf- 
ques  a huy  : & generalement  tous  lugemés 
& Arrefts  donnez  cotre  &: au  preiudice  du- 
dit Edid  feront  caflez  ôc  reuocquez,  en- 
femble  tout  ce  qui  fen  eft  enfuiuy. 

VIII, 

Qjr  E d’ores  en  auant  en  toutes  inftru- 
dions,  autres  que  informations  deprocez 
criminels  es  SenefchaucecsdeThouloufe, 
Carcaflbnne,  Rouergue,  Lauragais,  Bé- 
ziers , Montpellier  &:  Nifmes,  le  Magiftrac 
ou  Commiflaire  député  pour  ladite  inftru- 
dion  : fil  eft  Catholique,  fera  tenu  prendre 
vn  adioind  qui  foit  de  ladite  Religion  pre« 
tédué  réformée,  dont  les  parties  conuien- 
dront  : ôc  où  ils  n’en  pourront  conuenir,en 
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fera  pris  d’office  vn  de  la  fufdite  Religion 
par  TediÉ  Magiflrat  ou  Commiflaire  : com* 
meenfemblablefi  ledit  Magiftrat  ouCô* 
miflaire  eft  de  ladite  Religion , il  fera  tenu , 
en  la  mcfme  forme  deflufdite , prendre  vn 
adioinO:  Catholique.  Et  quant  il  fera  que- 
ftion  de  faire  procez  criminel  par  les  Pre- 
uofts  des  Marefehaux  ou  leurs  Lieutenans 
à qiielquVn  de  ladite  Religion  domicilié, 
qui  foit  chargé  8>c  aceufé  d vn  crime  preuo- 
.ftaljlefditsPreuofts  ou  leurs  lieutenans,  fils 
font  Catholiques,  feront  tenus  appeller  à 
Tinllruftion  defdits  procez  vn  adioind  de 
ladite  Religion.  Lequel  adioind  affiftera 
âuffi  au  iugemêc  de  la  compétence  Sc  au  iu- 
gement  diffinitif  dudit  procez  . Laquelle 
compétence  ne  pourra  eflre  iugec  qu’au 
plus  prochain  fîcge  prefidial,  en  aflemblee, 
auec  les  principaux  officiers  dudit  fiege  qui 
feront  trouuez  fur  les  lieux , à peine  de  nul- 
lité. 

IX. 

E N exécutant  ledit  Edid  de  Pacification, 
feront  reftablies  leslufticesà  Montauban, 
Montpellier,  Nifmes,  &:par  tout  ailleurs 
où  elles  Ibuloient  eftre  auant  les  troubles. 
Le  tout  fuyuant  iceluy  Edid. 


La 
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X. 

La  fabrication  de  la  monnoyc  fera  re- 
mife  en  la  ville  de  Montpellier,  ainfi  eju  elle 
y eftoic  au  parauanc  lefdids  troubles. 

X I. 

L E Roy  pour  ne  laifTer  aucune  occafioa 
de  diflenfions  qui  peuflent  altérer  le  repos 
entre  les  fubieds , ordonne  que  tout  ce  qui 
eft  adiieiiu  depuis  la  publication  dudit  der-r 
nierEdiôb  lufqucsàhuy,  contre  &:  au  pré- 
judice d’iceluy  Edi&jd  vnc  parc &d autre, 
fera  & demeurera  eftcinft&raflbupy  côme 
non  aduenu.  Et  ne  fera  aucun  rccerchè 
pour  raifon  des  aflemblees  de  gês  de  guer- 
re faiâcs  dans  les  villes  ouauxchâps,  efta- 
blilTement  & entretenemêt  desgarnifons, 
enrrepnfes 5e failles  des  villes, places,  cha- 
ftcaux  & mailons , meurdres,  emprifonne- 
mens,  rançons^ne  autres  excez  en  ce  furue- 
Dus,nepareillemêt  des  ruines  des  temples, 
maifons  &c  édifices  des  Eccleliaftiques  5c 
autres,  dont  fefdicis  fubiefts  dVnepart5c 
d autre  feront  5c  demeureront  quittes  5C 
defehargez;  5c  ne  fera  permis  aux  Procu- 
reurs generaulx  de  fa  Maiefié  , ne  autres 
perfonnes  quelsconquès  , publicques  ny 
priuez,en  quelques  temps, ,ny  pour  quel- 

B iij 


14  LES  ARTICLES 

que  occafion  que  ce  foit,  d’en  faire  pour- 
füitte  en  quelque  court  ou  iurifdidion,  ne 
en  aucune  maniéré  que  ce  puifle  eftre.Le 
tout  en  la  mefme  forme  maniéré  qu’il  èft 
porté  par  l’article  l ve  dudit  dernier  Edift 
de  Pacification  : excepté  les  raiiifiTemês  des 
femmes  filles,  brulemens,voleries,meur- 
dresfaiftspar  prodition,  &:de  guet  àpens, 
hors  les  voyesd’hoftilité,  ou  pour  exercer 
vengeance  particulière , 8>c  autres  crimes  &: 
deli6ts  referuez  par  ledit  dernier  Ediét  de 
Pacification  : lefquels  pourront  eflre  pour- 
fuiuis  par  les  voyes  de  luftice,  6^d’iceuxe- 
lire  faidelapunition  telle  que  les  cas  le  re- 
querront. Et  pour  le  regard  des  deniers 
prins  tant  des  finances  du  Roy,  que  des 
villes,  cômunautez,  & autres  particuliers: 
& ceux  aulfi  qui  ont  eûé  impofez  3c  cueillis 
de  quelque  forte  3c  nature  de  deniers  que 
ce  foit,  &en  quelque  maniéré  qu’ils  ayent 
cflé  leuezparlefdidsde  la  Religion,  6c  aur 
très  qui  ont  tenu  leur  party  depuis  ledit 
Edid  de  Pacification,  en  font  3c  demeurent 
entièrement  defehargez  , fans  qu’ils  en 
puiflent,  ne  ceux  qui  l’auront  commandé, 
corps  de  villes  3c  communautez , nyaufli 
leurs  commis,  eilreaucunemét  recerchez. 

Seront 
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Seront  neantmoiils  Icfdits  de  la  Religion 
tenus  Paffembkr  auec  les  communauccz 
des  villes , Sc  faire  vn  eftac  au  vray  en  com- 
mun dedans  le  dernier  iour  d’Àunl  pro- 
chain pour  tous  delais,  tant  en  recepre  que 
defpenfe,iufques  à huy:  lequel  eftar  ils  fe- 
ront tenus  de  ligner  Sc  affermer  tous  con- 
ioinftement,  Sc  iceluy  mettre  es  mains,  de- 
dans ledit  temps  de  deux  mois  , de  ceux 
qui  font  ordonnez  pour  exécuter  Icdift 
Edid  de  Pacification  en  Languedoc , à fin 
que  fur  ledit  eftat  les  Chambres  des  Corn-- 
ptes  paffent  en  recepte,  &c  allouêt  en  defpê- 
îe  ce  qui  fera  contenu  audit  eftat  non 
dauantage.  Et  à fin  de  réprimer  finfolence 
de plufieurs,  de  empefeher  ces maulx  à lad- 
uenir , le  Roy  déclaré  que  cy  apres  il  ne 
donnera  aucune  abolition  ny  grâce  des 
fufdidcs  Sc  femblables  contrauèntions  à 
TEdift  : Sc  faid  defenfes  à fon  Chaiicellier 
ou  garde  des  féaux  de  les  leeller,'&:  à tous 
luges  d’y  auoir  égard  , en  quelque  façon 
que  cefoit.  Et  fi  aucuns  de  ceux  à qui  la 
prefente  grâce  eft  faide  retomboient  en 
mefme faute, feront  non  feulement  punis 
pour  ladite  nouuelle  faute  : mais  auflî  fe- 
ront priuez  Sc  decheuz  du  fruidôcbene- 


î6  IBS  ARTICLES 

fice  qui  leur  eft  accordé  par  ceft  Article, 

XII. 

Qve  tous  les  procez  Sc  inftances  cpn* 
cernans  le  faid.  des  ):roubles,  qui  ont  efté 
renuoyez  par  les  Commiflaires  exécuteurs 
des  precedents  Ediâs  de  Pacification  par 
deuant  les  luges  prelidiaux  ou  autres  lu- 
ges, feront  renuoyez  en  Teftat  quils  font 
aufdites  Chambres  de  fEdift.  N’entendant 
le  Roy  quefesfubieftsfoientrecerchezdc 
cequieftaduenu  depuis  les  premiers  trou- 
bles, fuiuant  rArticlc  l v®  dudit  dernier 
Edid:  &fily  auoit  des  procez  iugez,  fera 
loifible  aux  parties  , fe  pouruoir  par  les 
voyes  de  droid  aufdides  Chambres  de 
l’Edid. 

X 1 1 1. 

PovRCE  que  au  commancement  de 
rArticle  xlij.  dudit  dernier  Edid  de  Pacifi- 
cation enplufieursimpreffions  communes 
qui  ont  efté  faides^  fç  trouuent  ces  mots: 
^ (jm  auront;  ejlé  frms  par  yoje  d'hojltltté , pat 
affirmation:  combien  qu’il  doit  eftrecon- 
ceu  negatiuement , & en  cefte  forte  : ^ cjui 
n'auront  efté prins  par  yoye  d'hojhltté : ainfî 
qu’il  f eft  crouué  eftre  eferit  en  l’original  qui 
fut  conuenu  6c  figné  à Bergerac  le  xvij.  Se- 
ptembre 
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ptcmbre,  M.  d.  l x x v i i.  Efl:ord6né,que 
la  corredion  en  lcra  faidtc  fuyuaiu  iccluy 
onginal:&:  enioinft  à tous  luges  de  iuger 
conformément  à la  prefcnce  correction, 

X I I I I. 

Qve  toutes  coteifations , impoficions, 
cueillettes,  leuecs  de  deniers  & nouucaux 
fubfidcs,  par  qui  Sc  pour  quelque  occafion 
que  ce  foit , faids  autrement  que  par  corn- 
imflîon  exprefle  du  Koy,  cefleront,  & ne 
fen  pourra  cy  apres  autrement  faire  aucûS| 
furies  peines  portées  es  ordonnances, 

X V. 

Les  affemblees  generales  des  villes  Sc 
commnnautez  fe  feront  félon  les  anciennes 
couftumes,  3cy  feront  appeliez  les  habitas 
d’icelles  qui  ont  accouftumé  def’y  trouuer, 
fans  diftinction  de  Religion , fuyuant;ledic 
dernier  Edid  de  Pacification , Article  dijç-» 
neufiéme, 

XVI. 

Q^eI’  Edift  de  Pacification,  Sc  ce  qui  a 
efté  refolu en  cefte  Conférence,  fera  exé- 
cuté en  tous  fes  Articles , 3c  félon  fa  forme 
& teneur,  &:  que  ladide  execution  fe  com- 
mancera  au  premier  iour  de  Mars  pro- 
chain,pour  le  plus  tard:6c  fera  continuée 
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en  la  Guyenne,  fans  interruption  dVnc  part 
3c  d autre.Et  pour  le  regard  de  Languedoc, 
ladite  execution  fe  commêcera le  premier  > 
.iour  du  moysd’Auril  prochain  pourltf  lus 
tard  : mais  que  ce  pendit  tous  prifonnicrs 
de  guerre  feront  mis  en  liberté, fans  payer 
aucune  rançon  :&tousaâ:cs  d’hoH:ilité,ô^: 
autres  contrauentions  à TEdid  generale* 
ment  quelconques  cefferont,  fuiuani  les 
cômilïions  quiontefté  pour  ce  expediees^ 
Bc  feront  enuoyees  par  tout  ésgouuerne- 
mens  de  Guyenne,  Languedoc,  6c autres 
Prouinces  où  befoing  fera. 

X V 1 r.  s 

A efté  auffi  accordé  par  ladite  Dame 
Royne  mere  du  Roy,  ledit  Sieur  Roy  de 
Nauarre , 6c  tous  les  delfufdids,  que  toutes 
les  villes  6c  places  gardées  pai  Icfdits  de  U 
Religion,  feront  remifes  aux  gouuerne-' 
mens  de  Guyenne  6c  de  Languedoc,  au 
temps  dcclai  é par  le  precedent  article:  6c  y 
fera  fbdid  de  Pacification  enticremêt  exé- 
cuté, comme  aLilIî,6c  par  mcfme  moyen, és 
^ autres  villes  où  les  Catholiques  loin  en 
plus  grand  nombre,  fans  qu’il foit permis 
dy  mettre  aucune  garnifon  de  part  né 
dauire,  ains  ueineur aune  les  habuans  d’i- 

cciies. 
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celles, de rvne& de lautrc  Religion, en  U 
fpccialefauucgarde  du  Roynoftre  fouue- 
ram  feigneur,  Sc  fans  qu’il  loit  loifible  fur 
peine  de  inorr , de  leur  mesfairc , ny  entre- 
prendre aucune  chofe  contre  la  liberté  SC 
ïeuitté  dtfdites  villes.  Neantmoins  pour 
feuretc  de  ce  quedeffus,  & affeurance  de 
l’execution  dudit  Edi£t , lonlaifTe  Sc  baille 
en  garde  audit  Sieur  Roy  de  Nauarre  les 
villes  qui  fenfuiuent  : à fçauoir  au  gouuer- 
neinent  de  Guyenne,  Bazas,  Puymerol  5^ 
Figeac  , lufqucs  au  dernier  iour  d’Aoùft 
prochain  venant,  Sc  non  plus  longtemps: 
Sc  au  gouuernement  de  Languedoc, Rauel, 
Bnatefte,  Alcth , Sainde  Agréue  ,Bai2  fur 
Baiz,  Baignols,  Allctz,Luncl,Sommiercs, 
Ay margnes  Sc  Gignac , iufques  au  premier 
iour  d’Odobre  auflî  prochain  venant, 
& non  plus  long  tempsià  la  charge,  Sc  non 
autrement, qu’lis  ne  pourront  en  icelles  fai- 
re aucune  fortification  , démolition  des 
Eglifes  Si  autres  lieux , n y autre  chofe  quel** 
conque  contre l’Edid. 

X V 1 1 1. 

Qve  efdites  villes  tous  les  Ecclefîafti- 
ques  Sc  autres  habitans  Catholiques  y ren- 
treronc  fans  aucune  difficulté,  &:  ioyronr 

Cij 
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entièrement  de  cous  leurs  biens  Sc  fruifts 
d’iccLix:  feront  en  icelles  le  feruice  diuin  fé- 
lon i’bglile  Catholique  : la  lullice  y fera 
aulîi  librement  adminiftree  : les  deniers  du 
Roy,  tant  ordinaires  que  extraordinaires, 
feront  leuez  6c  cuedliz:  ôc  y fera  au  demou- 
rant  l’Edidl  entièrement  gardé  & obferué. 
Comme  en  iemblablc,  luyiiant  ledit  Edid, 
fera  faid  pour  le  regard  de  ceux  de  ladite 
Religion  prétendue  reformée,  és  autres 
villes  où  les  Catholiques  font  enplusgrâd 
nombre.  Et  efl  aufTi  rtfolu,t]ue  les  Magi- 
ftratsô^  Officiers  de  villes  tiendrôtla  main, 
fur  peine  de  fufpcüon  de  leurs  offices  pour 
la  première  fois,  & de  pnuation  pour  la  fé- 
conde, a ce  que  deffus. 

XIX. 

Qj  E lefdites  villes,  durant  le  temps  cy 
deuanc  déclaré  feront  commandées  par 
gens  de  bien, amateurs  de  la  paix  6c  du  re- 
pos public  : lefquels  feront  nommez  par  le 
R<)y  de  Nauarre,&  agréez  parladite  Dame 
Royne  meredu  Roy  : Iclquels  l’obligeront 
auec  fix  , aux  principales  , 6c  quatre  aux 
moindres  d’jcellcs  , de  les  bien  conferuer 
foubs  fobeïflance  du  Roy,  6c  faire  bien  en- 
tretenir fEdid,  6c  ce  quia  eilé  prefenremec 

reiolu 
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refolii  entre  icelle  Dame  Roynemere  du 
Roy,&  ledit  Sieur  Roy  de  Nauarre , main- 
tenir tous  les  habitans  d’icelles  en  leureté, 
fuyuant  ledit  Edidj&i  nommément  de  re^ 
metcrelcfdides  villes,  à fçauoir  celles  du 
gouuerncment  de  Guyenne  , le  premier 
iour  de  Septembre  prochain  v.enant  : dc 
celles  du  gouueinement  de  Languedoc 
le  premier  iour  d’üdobre  aufïî  piochaiu 
venant,  entre  les  mains  de  celuy  qu’il  plaira 
au  Roy  commettre  pour  fetranfporter  ef- 
dites  villes,  à fin  de  les  voir  remettre  incon- 
tinent en  Teftat  quM  eft  porté  par  iceluy 
Edi£t  de  Pacification  , fans  y mettre  aucun 
Gouuerneur  ou  garnifon,  fans  rien  def- 
placerd’içellesvillesdecequiy  eft  de  mu- 
nition d’artillerie,  Si  autres  chofes  feruans 
àla  defenfedefdites  villes,  appartenant  au 
Roy  ou  aux  communautez  defdites  villes. 

XX. 

. A efté  aufïî  remis  par  ledit  SieurRoyde 
Nauarre  le  Mur  de  Barais  à icAllç  Dame 
Royne,  laquelle  à fa  nomination  a trouué 
bon  que  la  garde  en  foie  commife  au  Sieur 
d’Arpa)on,pour  en  auoirla  charge  iniques 
audit  dernier  iour  d’Aouft  prochain.  Au- 
-quel  tépsleditSieurd’Arpajon  fera  tenu  le 
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Le  mettre  es  mains  du  CommilFaire,  qui  ira 
aux  autres  villes , pour  le  laiiTcr  en  feftac 
qu’il  cil  porte  par  i’Edid, comme  lesauucs 
• quatorze  villes  cy  deuant  nommées. 

XXI. 

Et  pour  cuiter  à toutes  foulles  & op- 
prclfions  des  habitans  dcfdiccs  villes  , ôc 
lieux  circonuoifins  d’icelles,  ladite  Dame  a 
promis  & promet  audit  Seigneur  Roy  de 
Nauarre,  &:au(dits  de  la  Religion  préten- 
due reformee  , de  faire  fournir  trente  fix 
mil  liures  tournois  , kfquels  feront  dcli- 
Iirc2  és  mains  de  ceux  que  ledit  Sieur  Roy 
de  Nauarre  nommera  au  commanccmenc 
de  chacun  defdits  mois,  au  prorata  &' par 
cgale  portion , félon  le  departemei:t  qu’ii 
en  fera. 

XXII. 

Et  par  ce  moyen  a efté  expreffement 
rcfolu,quelefdits  de  la  Religion  prétendue 
reformee,  ceux  qui  tômanderont  en  icel- 
les villes,nypareillemèr  ceux  qui  feront  cô- 
mis  à la  garde  defdites  villes,  ne  pourront 
loger  CS  maifons  des  Catholiques,  que  le 
moins  que  taire  fe  pourra , leuer  ne  exiger 
des  habitans  d’icelles  ne  autres , ny  aufli  des 
lieux  ciicoauoilins  aucune  chofe  , foubs 
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quelque  couleur  ôc  prétexté  que  ce  foit, 
fans  permiflîon  du  Roy.  Mais  les  Confuls 
dcfdites  Villes  feront  tenus  durant  ledit 
temps  de  fix  mois  fournir  les  chandcllts 
des  gardes,  6c  le  bois  des  corps  de  garde,  cc 
qui  ne  pourra  gucrcs  monter,  actendula 
faifon  deTefté:  lauf  toutefois  â la  première 
aflîetted’impofer  6c  leucr  fur  les  Diocefes 
6c  Senefchaulcees,  la  fomme  à laquelle  fc 
trouueront  monter  lefdites  chandelles  6C 
bois:  ce  qui  leur  elt  permis  de  faire,  fans  ti- 
rer a confequence.  Et  pour  le  regard  des 
garnifons  cftans  à prefent  es  villes  dudit 
pays  de  Languedoc  tenuesparlefdits  de  U 
Religion,  leur  ell  permis  de  leuer,  fi  ja  il  n’a 
cfcé  leuè,  ce  qu  il  faut  feulement  pour  leur 
entretenement  lufques  au  dernier  iour  du 
mois  de  Mars  prochain,  6c  non  plus.  Et 
bailleront, fuiuant cela, aux  CommifTaircs 
qui  vont  prefentement  faire  cefTer  tous 
aftes  d’hoftilité, l’Eftat  au  vray.à  quoy  fc 
monte  le  payement  defdites  garnifons.  Et 
fera  ledit  Eftat  drefsé,  fans  fraude, fur  les 
vieils  roolles . En  ce  non  compiins , pour  le 
regard  du  hault  pays  de  Languedoc,  les 
lieux  de  Dornhe,  S.  Germa,  Pechaudic, 
Pierrcfi£te,Carlus,Frijerolles,Myeuks^ 
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Poftiimsïqui  feranc  promptement  déma- 
tekz  Si-delaiflez.  Et  pour  ccft  cffed  eeulx 
qui  les  détiennent  en  feront  incontinent 
ledtfl:  delaiflement  és  mains  de  ceulx  qui 
feront  enuoyez  pour  faire  cefler  lesades 
d’hoftiltté;  fur  tant  qu’ils  défirent  iouïr  de 
l’abolition  generale,  accordée  à ceulx  qui 
ont  côtreueriu'àl’Edta  de  Facificanon  dc- 
puis  la  publication  d’îceluy.  Et  àfaulte  d o- 
bcir  à ce  que  deiTus, ' feront  priuez  du  béné- 
fice de  ladite  abolition,  & punis  comme 
perturbateurs  du  repos  publicq,  & fansef- 
poïf'd’aiidunc' grâce.  Etferontauifi  nom- 
mées aux  e'xécurcürs -de  1 Edift , tant  en 
Güyenn'e 'que' bas 'Languedoc,  les  villes, 
boÙTi^s'&chaftçaux  qu’il  faudra  démante- 
ler, iclôdra'duVs  ddkcuxdu  pays  de  l’vne 
& dè''l’aütfd  Relf^bn  -,  &:  ce  qui!  plaira 

apfes  'àii  Roy' en  ordonner  fui  ledit  aduis, 
fiihs'y  com  prendre  les  places  des  leigneuris 
partiéuliers.Et  pour  le  regard  du  hault  La* 
guedoc,  fera,  comme  dit  eft,  adûifé  par  lef- 
dits  exécuteurs,  f’il  y a aucuns  lieux  de  la 
part  des  Catholiques  qu’ü  foit  requis  & à 
propos  de  démanteler,  fuiuant,  comme  dit 
eft,l’aduis  de  ceulx  dudit  pays  de  l’vne  & 
de  l’autre  Religion,  Seaulfi  ielon  ce  qu’il 
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plaira  apres  au  Roy  en  ordonner. 

XXIII. 

E T pour  bonne , ferme , droite  & fincc- 
rc  afleurâce  de  tout  ce  que  delTus,  ledit  Sei- 
gneur Roy  de  Nauarre , enfemble  mondic 
Seigneur  le  Prince  de  Condé , Sc  vingt  des 
principaux  feigneurs  & gentilshommes  de 
ladide  Religion  prétendue  réformée,  tels 
qu’il  plaira  à la  Roy  ne  fa  mere  n ommer, en- 
femble les  députez  qui  font  icy  au  nom  des 
prouinces  qui  les  ont  enuoyez  : outre  ceux 
qui  commanderont  efdites  villes  qui  leur 
font  delâilTees  pour  lefditsfix  moys,  pro- 
mettront Sc  iureront  fur  leur  foy  & hon- 
neur , Sc  obligation  de  tous  leurs  biens , de 
faire  vuyder  toutes  garnifons  tant  dcfdites 
quatorze  villes  que  citadelles  d’icelles,  en- 
femble  d’icelles  villes  Sc  citadelles  remettre, 
fans  aucun  delay,  exeufe,  tergiuerfation,ny 
autre  pretexte  quelconque,  dedans  les^fuf- 
dits  premiers  iours  de  Septembre  de  Odô- 
bre  prochains,  entre  les  mains  du  Com- 
miffaire  fufdid,  pour  les  laiffer  en  l’eftat 
qu’il  eft  porté  par  ledit  Edid  de  Pacifica- 
tion, ainfi  qu'il  eft  dit  cy  deuant. 

XX  III I. 

A cfté  auflîrefolu,qucfiladuenoicqinl 
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fe  fill  dé  part  ou  d’autre  quelque  attentat  att 
preiudice  dudit  Edid  dernier  de  Pavifica- 
tion,  ôede  tout  ce  que  delTus,  la  plainte 
pourfuite  fen  fera  aux  GouucriKUiS  6C 
Lieutenas  generaux  du  Roy,  3c  par  la  voye 
de  luftice  aux  courts  de  Parlemens  ou  châ- 
bres  eftablies,  chacun  pour  fon  regard, fiiy- 
uant  ftdid.  Et  ce  qui  fera  ordonne  par  eux 
fera  exccuré  promptement , Sc  pour  le  plus 
tard  dedans  vn  mois  apres , à la  diligcce  des 
gens  du  Roy  pour  le  regard  des  lugemens 
qu  1 1 n t e un  c n d r O n t,fa  n s v fer  d au  eu  n e co  n- 
niuenceou  diirimulation . Etefl  expreffe- 
ment  ôrdôné  aufdits  Gouuerncurs  3c  Lieu- 
tenans  generaux  des  prouinces,  enfemble^ 
aux  Baiilifs  3c  Senefehaux,  de  tenir  la  main, 
donner  toute  ayde  ôc  confort,  ôc  employer 
les  forces  du  Roy  à Texecutio  de  ce  qui  au- 
ra efté  aduîféôc  ordônépour  lareparatioa 
dudit  aetêtat.  Par-ainli  les  attentats  de  parc 
ny  d autre  ne  feront  prins  ny  reputez  pour 
infi  adiô  de  TEdid,  pour  le  regard  du  Roy, 
Sc  du  Roy  de  Nauai  re, du  general  des  Ca- 
tholiques, 3c  defdits  de  la  Religion  . Eftanc 
la  droide  ôc  ferme  intention  de  fa  Maicllé, 
8c  fuyuant  la  fupplication  dudit  Sieur  Roy 
de  Nauarre,  qiùis  fqient  lacontiiient  repa- 
rez 


î)‘l  N E K A C,  . '2.7 

rcz,  S^lacorrcâion  descoulpablesfeucrc- 
jnenc  6c  exemplairement  faide. 

XXV. 

Et  pour  ce  faire  feront  tenus  les  gentils- 
liôrnes,  &:les  habitans  des  villes  tant  dVne 
Religion  que  d autre  ^ d’accompaigner  les 
Gouuerneiirs  &c  Lieutenans  generaux  du 
Roy  , 6c  les  ayder  de  leurs  perlonnes  6C' 
moyens , fî  bcfoing  eft , en  font  requis, 
pourf^iire  réparer  incôtinentlcidics  atten- 
tats. Seront  tenus  lefdits  Gouiierncurs  6C 
Lieutenans  generaux , enfcmble  les  Bailli  fs 
6c  Senelchaux,  fy  employer  viucment,faas 
aucune  remife,  delay  ny  excufe:&:  y ap- 
porter toute  diligence  & moyens  à euX 
polfibles , pour  la  réparation  deldits  atteii^ 
tacs  6c  punition  des  coulpables  par  les  pei- 
nes portées  en  l’Edid  Et  outre  aefté  aufll 
refolu,  que  ceux  qui  feront  entreprinfes  lur 
villes,  places  6c  chafteaux , ou  qui  leur  don- 
neront ayde,aflin:ancc,  faueur  ouconleil, 
ou  qui  commettront  aucun  attentat  con- 
tre 6c  au  preiudice  deTEdid,  6c  de  tout  cc  g 
que  deflus:  pareillement  ceux  qui  n*obeï- 
ront,  6c  refifteront  par  eux , ou  par  autruy, 
diredement  ou  indiredement  à Teffedô^ 
execution  dudid  Edid  de  Pacification  6c 

D y 
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de  tout  ce  que  defTus,  font  dés  à prefcnt  dé- 
clarez criminels  de  Içze  Maicfté  : eux  SC 
leur  pofterité,  infâmes  Sc  inhabiles  à ianlais 
de  tous  hôneurs^  charges ^ dignitez,  8c  fuc- 
ceflions  : 8c  encourus  en  toutes  les  peines 
portées  parlesloix  contre  les  criminels  de 
îçze  Maiefté,  au  premier  chef  : déclarant  en 
outre  fa  Maiefté,  quelle  rf  en  donnera  au- 
cune grâce  : défendant  à fes  Secrétaires  de 
les  ligner,  à fon  Chancellier ou  garde  des 
féaux  d’en  feeller  , 8c  aux  courts  de  Parlc- 
rnets dy  auoir  efgard à faduenir , quelques 
exprès  8c  réitérez  mandemensqui  leur  en 
puiflent  cftre  faits. 

XXVI. 

A pareillement  efté  refolu,  que  les  Sei- 
gneurs députez  pour  l’executiô  dudit  Edift 
dePacificatiô , enfemble  les  Articles fecrets 
faits  lors  dudit  Ediû  dernier  de  Pacificatiô, 
8c  de  tout  ce  que  deflijs , procedans  à ladite 
execution  , remettront  les  maifons  8c  cha- 
fieauxduditSieur  Roy  de  Nauarre,  àmc- 
fure  qu’ils pafteront  parles Sencfchaucees , 
où  lefdits  chafteaux  8c  maifons  dudit  Sei- 
gneur Roy  de  Nauarre  font  lîtuez  : 8c  ferôc 
delaiffees  fans  garnifon  de  part  8c  d’autre, 8c: 
remis  en  tel  cftat  qu’il  cft  porté  par  l’Ediél 

de 
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de  Pacification,  &fuiuant  les  anciens  pri- 
uilcges. 

XXVII, 

Qve  tout  ce  que  defliis  , & ce  qui  cft 
porté  par  l’Ediél  dernier  de  Pacification , 
fera  inuiolablenient  gardé  & obferué  de 
part  & d’autre  , fur  les  peines  portées  par 
ledit  Ediéi:  : qu’il  fera  mandé  aux  Courts  de 
Parlcmens  & Chambres  ordonnées  pour 
Jalufticc.fuiuanticeluy  Ediél , Chambres 
des  Comptes,  Courts  des  Aydes,  Baillifs, 
Senefehaux , Preuofts , & tous  autres  Gffi- 
ciers  qu’il  appartiendra  ou  leurs  Lieute- 
nans , faire  enregillrer  les  Lettres  patentes 
qui  feront  drelTees  de  tout  ce  que  defius,  & 
le  contenu  d’icelles  fuiure , garder  & obfer- 
uer  de  poind  en  poind  félon  leur  forme  &c 
teneur.  Et  fera  cnioindaux  Gouuerneurs 
& Lieutenans  generaux  déroutes  lespro- 
uinces  de  ce  Ropume,  faire  incontinent 
ce  pendant  publier,  chacun  en  l’eftenduë 
de  fa  charge,  lefdices  Lettres  patentes,  à fin 
que  pcrfonnen’cn  puiffe  prétendre  caufe 
d’ignorance  , & le  contenu  d’icelles  aufli 
inuiolablement  garder  &:obferuer,  fur  les 
peines  portées  par  ledit  dernier  Edid  de 
Pacification , & autres  cy  delTus  declairees. 

D iij 
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à l^cvdc  le  dernier  lourde  FeurieryFd» 
mil  an(j  cens  foixante  dixneuf-  ^tnfi  Ji^ne, 
Catherine,  Henry,  Boucharrdefu^ 
té  de  Monjeigmur  le  Prince  de  Condé , Byron  , 
Joyeufey  LanJJac  y Pjbrac^  De  U^Muthe,  f>- 
fudon,  cl  iirmonty  Duranty , Turenncj  Guitry  j 
Du  Faur  Chdncellterdu  F oy  de  Nduarre , S cor* 
btiC  député  de  Id  généralité'  de  Bourdeauxj  Jolet 
^ de  Vaulx  député::^  pour  Rouergue. 

^pres  cjue  le  Roy  a “Ve»,  ^ meurement  con* 
fide  ré  de  mot  à autre , tout  le  contenu  en  ces  pre* 
fens  prudes  accorde:^  en  U Conférence  aue  la 
Roy  ne fa  mere  a faiEle  à Nerac , auec  le  Roy  de 
NauarrCy  ^ les  député:^  de  la  Religion  préten- 
due reformeC)  qui  y ejlotent  ajfemhle:^  pour  fa* 
Cl  tirer  f execution  du  dernier  sdicl  de  Pacifica* 
tion  : Itfdtéis  Articles  arrefle^^y  ^ de 

f art  a!  autre  audiéî  heu  de  Nerac  y te  dernier 
tour  du  mou  de  Feurier  dernier  pajjé:  Sa  Maie- 
fte  les  a approuue:^^  confirme:^  ^ ratifie^  , 
*^eult  ^ entend  (juils  foient  ohferue^^  CSP  ^^e* 
cure\  félon  leur  forme  Cy  teneur,  à ces  fins  cjue 
les  proHifions  (y  deffefchesrequifes  en  foient  ait 
ftuJlo{l  faiBes  0^  enuoyees. 

faiCl  à Vatis  îe  quatorz,(éme  tout  de  mil  cin^  (tm 

fot Xante  Jtl  E N R Y. 

^t^lmhéUy  DENEVf-ViLLE. 


De  par  le  Roy. 


S A Udîefté ayant  des  long  temps  confirme  t'jy  au^o^ 
ri/e  de  nonueau^en  tant  que  befoing  efîja  permi/swn  ^ 
prtiiilege  fpecial  ^ particulier  que  l^ederic  Morel  fou 
Imprimeur  ordinaire  a des  le  temps  du  j-eu  Koy  Charles 
fon  frerey  d^imprimer  tous  ï.diÛSy  mandemens^  lettres 
patentes^  Articles^  ^ autres  mandemes  émaner  de  fin 
Maieftéiayant  ledit  priuilege  efié  en  fié  en  la  Court  de 
parlemét:  fadtte  Maicfié  y eut  ^ entend  quil  en  iouy/Je 
pleinement  ^ paipblemetyfans  que  ores  ny  à l'aduenir 
iuy  puijje  eflre  en  ce  dôné aucü  trouble  ou  empefchemeu 
in  confquence  dequoy  ^fadite  MaieHéfatÛ  defcnfeS 
tre/exprçjjes  à tous  Imprimeurs , Libraires , marchands 
^ autres^  d’imprimer^  expofèr  en  y ente  ny  débiter  les 
Articles  de  la  Conférence  de  nagueres  faiéîe  à Nerac 
parla  Koyne fa  Mere  : Laquelle  Conf  rence  ledit  Morel 
a imprimée  par  commandement  de /adite  M ieHé.  Et  ce 
fur  peine  de  cent  efcus  d’amende^  ^ des  dommages  (y* 
interefls  dudit  MoreL  A quoy  le  Vreuofî  de  Paru  ou  fort 
Lieuterrant  procédera  fommairement  fans  autre  forme 
de  proce"^,  EaiÛ  à Paru  le  dixneufiéme  lourde  May^ 
l’an  mil  cinq  cens  foixante-dixneufi 
Signé, 

HENRY. 


If  plus  bas. 


PE  NEVF-VILLE; 


